
               Dans les années 1680, au paroxysme du « Petit Age 

Glacière », correspondant à un refroidissement général de la 

planète d’environ 1°, les conditions de vie dans nos montagnes 

étaient devenues épouvantable : étés plus froids, hiver très 

rigoureux, précipitations incessantes, avec pour conséquences 

des mauvaises récoltes et des famines à répétition. 

             C’est à cette époque que l’avancée des glaciers a été 

considérable : le Pré de Mme Carle était un glacier résultant de la 

jonction du Glacier Blanc et du Glacier Noir. 

             Les paysans n’arrivant plus à faire vivre leur famille et à 

payer leurs impôts, étaient souvent contraints à l’exil. 

 

               Ce fut le cas d’Antoine Chapin, qui , en 1684, quitta à 

pied son hameau des Chapins avec son jeune fils François en 

quête d’un avenir meilleur en des lieux moins hostiles 

               On retrouve leur trace en Meurthe et Moselle, à Xirocourt, 

à 35 Km au sud de Nancy, où ils vivent comme artisans maçons. 

Antoine meurt et François s’installe définitivement en Lorraine. 

 

           En 1705, François épouse Catherine Oudot et fonde une 

famille à Xirocourt. Ils auront 4 enfants dont Nicolas né en 1712, 

François décédé en 1738. 

 

                Nicolas dont le nom est transformé de Chapin en Chopin 

du fait de la prononciation locale, devient marchand de volailles et 

d’œufs. Contrairement à son père et son grand-père il sait lire, écrire 

et compter. 

                De son mariage avec Elisabeth Bastien est né François 

en 1738 

              Les recherches ont montré que le célèbre musicien est un descendant d’un habitant du hameau de Chapins, 

sur la Commune de St Crépin, tout près de chez nous. 

             Voici quelques éléments de ces recherches, dont les résultats ont été validés par la France et la Pologne 

 

Les racines « Hautes-Alpines » de Frédéric CHOPIN 

                                 Document historique transmis lors de la Session 2023 
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            François devient charron à Marainville, près de 

Xirocourt, il épouse Marguerite Delfin en 1769. Ils ont 3 enfants 

dont Nicolas en 1771. François est nommé syndic de la 

communauté (maire de nos jours) en 1780. Il établit des 

relations avec les autorités et les Seigneurs locaux, dont le 

comte lithuanien Michael Pac, propriétaire du château de 

Marainville. 

 

                Son fils Nicolas reçoit une solide éducation par l’intendant du château 

et son épouse. 

En 1787, le château est vendu et l’intendant et propose à Nicolas qui a 16 ans 

de l’accompagner en Pologne. Nicolas sait jouer du violon, parle le français, 

l’allemand et le polonais, cela lui permet de travailler comme comptable à la 

manufacture de tabac de Varsovie. 

               En 1802, le comte Skarbek lui propose de s’occuper de ses 4 enfants 

et de la bonne marche de son manoir à Zelazova, à 50Km de Varsovie. Il s’y 

installe et c’est là qu’il rencontre Justyna Krzyanowska, cousine de la comtesse, 

qu’il épousera le 2 juin 1806. 

               Tous deux auront 4 enfants, dont Frédéric-François, né en 1810. 

Nicolas  devient professeur de français au lycée de Varsovie et son foyer 

complète ses revenus en prenant en pension des enfants de famille fortunées. 

Ils reçoivent des personnalités remarquables, des musiciens des poètes. 

                Frédéric-François est ainsi élevé dans une ambiance très 

cultivée ; soutenu par des parents musiciens. Il s’affirme très vite comme un 

génie. Dès 1827, il commence à composer ses propres œuvres. 

                Après de nombreux concerts dans les villes européennes, il quitte 

la Pologne. Les armées russes ont envahi le pays, Varsovie a capitulé. Il 

arrive à Paris en septembre 1831. Il va y poursuivre sa brillante carrière de 

compositeur et de pianiste. 

 

                A la suite d’une longue maladie, il s’éteint le 17 Octobre 1849 à 

l’âge de 39 ans. Il est inhumé au cimetière du Père-Lachaise. 

 

                Frédéric-François n’ayant pas de descendant connu, cette lignée 

d’Antoine Chapin de St Crépin s’éteint avec la 6ème génération 

               .   Voilà donc en quelques lignes l’épopée de cette famille dont on peut 

encore trouver des traces au hameau des Chapins, sur la route de Villard et des 

Guions à 4 Km au-dessus de ST Crépin. 
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Frédéric Chopin 1910-1949 

Sources : Article publié par le Dauphiné Libéré le 24 Octobre 2010 extrait de l’opuscule hors-série 

N°12  « Des Chapins à Chopin » ; écrit par Jean Combe (1936–2022), président d’honneur 

« du Pays Guillestrin »  

En mars 2015, Jean Combe, co-créateur et ancien Président de l’association « Pays 

Guillestrin » est élevé au grade  de chevalier de l’Ordre du Mérite de la République 

Polonaise, par Monsieur l’ambassadeur de Pologne dans le salon d’Honneur de sa 

résidence, pour ses découvertes sur les ancêtres paternels du compositeur Frédéric 

Chopin, originaires de Saint-Crépin. 


